
Introduction 

Le Département d’Histoire Moderne et d’Études Méditerranéennes de l’Université de Sze-

ged a célébré son 25e anniversaire en 2022. Le profil du département peut être considéré 

comme spécial au sein de l’Institut d’Histoire de l’Université de Szeged : en plus de l’histoire 

moderne, il comprend l’enseignement et la recherche de la Méditerranée. En tant qu’un 

département s’occupant d’histoire globale, en plus d’une participation active à la vie uni-

versitaire nationale, il est essentiel de construire et de maintenir un vaste réseau scientifique 

international pour un travail efficace et réussi. Les enseignants du département sont 

membres de plusieurs sociétés scientifiques internationales. Entre autres, le programme 

Erasmus offre une excellente possibilité de construire des relations internationales bilaté-

rales, ce qui permet le maintien et l’expansion des relations de partenariat déjà existantes, 

ainsi que la construction de nouveaux partenariats. A partir des années 1990, des relations 

pédagogiques et scientifiques très intenses se sont établies avec les universités françaises et 

italiennes, ainsi qu’avec l’Université de La Manouba de Tunis. Depuis le début des années 

2000, le département a établi des relations Erasmus avec des partenaires maltais, chy-

priotes, slovaques, tchèques, espagnols et turcs (un total de 22 connexions Erasmus univer-

sitaires). 

À l’occasion du 25e anniversaire, les enseignants du département ont décidé de célébrer 

cet événement de haute importance en organisant un colloque international. Conformément 

au profil scientifique du département, ils ont choisi le rôle des frontières jouant dans la 

formation de l’identité en Europe centrale et orientale et dans la Méditerranée comme guide 

du colloque. L’objectif de la sélection des invités était que les participants reflètent le vaste 

réseau de contacts hongrois et internationaux du département. Heureusement, de nombreux 

collègues ont accepté l’invitation, ainsi des chercheurs et des chercheuses serbes, slo-

vaques, polonais, français, italiens, maltais, égyptiens et tunisiens étaient présents aux côtés 

des Hongrois. 

Si l’on regarde les titres des interventions, on constate que les participants ont abordé la 

question des frontières et de l’identité de différentes manières. C’est la diversité de ces 

approches qui a donné au colloque sa singularité et sa richesse thématique. En publiant ces 

actes de colloque, le département souhaite contribuer à la future réflexion commune des 

chercheurs scientifiques et, plus largement, au dialogue entre les cultures. 
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